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•uesnia « • fer 4 e Kimberley à Hek-nfaar : «rert «m 
f e i n t stratégique de la plus hante iien Hvance. 

A Hezr iver , an nend>de.WoroaeUr, où se t ient la 
grand meet ing afrikseder, l a ro i* ferrée franchit, « a 
effet, une région montag——t, qni a necajarié d'éaur-
« e s travaux d'art. Les traîna y traversent «ne séria 
de. tunnels superposés, dont 1» destrucujae, aurait 
pour les Anglais les pins gravas oenscquetsseu. 

Une dépêche du Cap au s Dai ly Velegrapk» annon
ce qu'un nouveau eo «nulii, phja fart peut-être que 
tous ceux qui ont déjà p t u e t i f WTltr territoire du 
Cap, vient encore de franchir l'Orange. 

U n e antre déposais du Cap signale qu'une «enta i t» 
<le Horiaadais aurait tsaaeeeé h iHatiict « a Clan 
WflHani, marchant dans 1» direction da Mahnesburv, 
au nord e t à proximité d e Capotasse. On ne. s a ù W i l 
s'assit de Béera on de isrunoiu du pas*. 

Dans; le» milieux mfBtarres indépendants de Lon-
««•v . an s ' i t f s , d'amrès osa «arrosa n n i i i g n i - a a s t i . , 
a voir les Boers sous Capetown avant qnarante-huit 

t.att» p i V r - n a f I o n » m*m A n j r l s a l s s 
I » ~ 

Oa rentes ce, dit «ne dépêche du Cap, les garnisons 
dans les districts ruraux ainsi q u e l e s lignes de commu
nications. Le retour *u Cap d'un certain nomhse de 
membres hollandais du parlement, venant des pro-
riiMes, est considéré conûne significatif. 

Plusienri municipalités, suivant l'exemple de la 
aapitaie, organisent des gardas civique* dont la du
sse do servie* sera da six mois an moins et de donna, 
maman plus. 
• i * .rareté des nouvelles an sujet de ce qtt* font les 

«nsnanaeeurs saune baanooap de malaise. Bans être 
•Insanité , a n peat dire qne le nombr» des troupes 
en casa pagne n'est pas suffisant pour faire face aux 
éventual i tés de la nouvelle phase de la guerre. 

La plus grande partie des troupes est occupée à 
garder les ligna*) dn-ooaunanicaijon e t à tenir garai
e n t dans les (Use* a l A mains qu'an augmente beau-
soamlas edee tus «ans retard, la s i tuation pent devenir 
très laqueTsnt* ; las siaeees das envahisseurs, si lé-
gars soient-ils , pouvant ètr" le signal d'nn soulève
ment général des Hollandais. Certains citoyens an
glais "Ont été obligés d'abandonner les villages hollan
dais des environs dn Cap et de se réfugier dans la 
ftttP, fexistBtlce l eur é t a l f rendue insupportable. 

FAITS DEVERS 
Affrmux drame #traV» d'Angorm 

Angers, 7 janvier. — 'Mata Vve Cécile Hayon, 
île Corné, lisait tranqui l lement son journal hier ma
tin, quand el le vit entrer nn mauvais garnement du 
voisinage, Auguste laienés1, .ange d'un fut-il de <lus-

, lacuis fit, feu >>ur «lia ; ojle. tomba inondée de sang 
("ojtl gauche crevé. Licois t ira une secendo fois et bles
sa de nouveau sa victime à l'épaule gauche. Malgré 
sel MessUtes; Mme Hayon eut l'énergie, de se redres
ser et engagea avec le meurtrier une l u t t e corps a 
<"nrps. Licols essaya de r«ssonuner à coups de sa
bot ; mais Mme HayOn, très vifqurenae, finit par maî
triser le gredin, et put ' sor t ir pour appeler au te
neur*. 

Licols se tira alors nn coup de fusil qui Ini enle
va le nés et un* parti* du front. Son é tat e t d i se s ' 
péré. L'état de s» victime est très grave. 

—X — 
1rs* Incident à ht garo do BelaJr 

Lundi matin, à la gare de Belair, un artiste musi
cien, da nationalité ital ienne, M. Paul Gel iro , a t i 
ré trois coups do revolver sur un directeur des ponts 
s t eiisusséos, M. Lamy. La vict ime n'a pas é t é tuée 

sur le coup. On ne sait si el le sera sauvée. Ni le 
blessé -i le meurtrier n'ont voulu expliquer la cause 
de leur querelle. Il «'agit naturel lement, d'une ques
tion do femme. 

— X — 

Un eulramaier taré dan» mm débit do vin 
Cette nuit , vers une heure, une discussion » éclaté 

antre consommateurs dan* un débit de vin du pas
sage Bourct, à Paris . Le patron de l'établissement 
se voyant menacé par un cuirassier, M. de Masièr**. 
qui t ira i t son sabre, contre lui, t ira son revolver et 
atte ignit le cuirassior à la tôt*. 11 le tua sur le coup. 

' —»x — 

à la Faculté dm médecine à Pari* 
U n e violente explosion s'est produite à la Facul té 

de médecine lnndi matin, vers 11 heures. C e s t am 
tube dn calorifère 1 vapeur obstrué par la gelée, qui 
a cédé à la pression. 

— x — 

Accident d'automobile 
L'automobile du prince do Broglie , que conduirait 

lo mécanicien du prince, M. Bonri l le , suivait dans 
Vaprès-inidi d'hier, ve is quatre heures, à Par is , le 
boulevard Saint-Germain. A la haateur de la maison 
qui porte le numéro 29, il croisa un cmnibus de la 
<igne place de la République-parc de Montsouris, qui 

venait dets/aattter.Ea ea moment préc!s,descendaaf « a 
eet ommbam le' docteur Oevillez, qni demeure au «mai 
Henri XV ; Pautosanbiln la heurta r ialamment at le 
renversa. La docteur, e n tansbaat, f a t blâmé aa oarps 
a t 1 la e t t e ; dus gaantans da sa paix hii araut daemer 
h a prasmVrs aatas dams « n e ahmiiiatiu voishso, puis la 
trauiiuaaaîirea*- à so i teas t i i cW. ', 

Quant 4 l'amtemobnu, le ahac raveit fajk dévier 
d e s » riants, ; i f avait liemrté l e trottoir s* avait versé. 
L e arino* da aVacUs ne sa troanrait pas daaa sa uei-
tùT? ; mais le mécanicien avait é té je té star le lo i ; 
il ne s'est fait que des contusions sns importance e t 

- * v t — , 

«Set vol dm 3 0 , 0 0 0 r V a t u m é Parla 
En (entrant chez lui, hier soir, après une prçnre» 

aede en" il venait de faire en compagnie de sa femme 
at de sas enfante, M . V , demeurant 2 9 , avenue B u -
geaud, constata en même temps que la disparition 
d'une bonne qu'A n'avait qne. depuis trais jours à son' 

J service, qne ses meubles ava ient é té fracturés. 
Profitant de son absence, la domestiqne infidèle 

s'étaet appr«priée de l'argent e t des Misais peur une 
valeur t o t a l e da trente Baille t r a m s . Las premières 

| Ktraerrfces apprirent que la banne, qui avai t é t é eo -
\ gagée seas le nom d e Maria Boastaat , s'était appre-
. priée les papiers d'uae oavnero qu'elle avait csnsms 
! dans un bureau da piaceaaant e t dont elle avait explai-

ré l e u o m . 
On croit qne c e t t e frmmr appartienc A une banda 

psrfs i tement - organisée, a> qni s'est dé jà signalée 
par des faits -similaires. 

M. Meath>ns i t ,o imai i ias i i i ede palica A eavert une 
enquête. 

"•"—' 

Les Licences des Débitants 
l 'n point particulièrement intéressant de la nou

velle loi sur le régime des boissons, qni est entrée en 
vigueur à la date du premier janvier dernier, c'est 
celui qui regarde les licences des débitants et noua 
croyons devoir en préciser les détai ls . 

Ces licences const i tuent désormais nn droit variant 
snivant la population des localités e t suivant la 
classe dans laquelle les assujett is sont rangés an point 
de vue de Fimposition à la patente'. C'est ce point 
qu'il importe de préciser. 

Les débitants de boissons sont rangés en huit e u s 
ses dans le* tableau A des patentes . La nouvelle loi 
pour l'application des droits de licence les divise e n 
uinq catégorie» ci-asjrbs : Ire , 2c , et 3e classe, Se c las
se, <W class*. 7e et 8* classes. 

Voici comment les redevables sont rangés dans ces 
diverses catégories : 

' lrc. Se et Se classes. — Marchands en gros de vins 
vendant principalement par pièces on paniers, soit 
aux marchands en détai l , so i t aux csmaretiera, soit 
aux consommateurs. — Marchands e n gros de cidres 
o'j de bières vendant principalement par pièces on 
quantités supérieures, sort « n i marchands en détai l , 
scit aux cabaretiers, soit aux consommateurs, — Ca
fé-chantant, café-concert, café-epeètacle. — E n t r e -
pcMtaires do bières. — Limonadiers-glaciers. — Maî
tres d'hôtol. 

Peur les redevables de co t te catégorie, les droits 
de licence seront respectivement et par trimestre 
d e : 

18.7S dans les communes de 600 habitante ot an-
dessous ; 25.00 de M l à 1.000 habitants ; 46.000 de 
1.001 à 10.000 habitants ; 60 .00 de 10.601 à 20.000 
liabîtants;?5.000 de' 20.001 à 50.000 habitants;90,00i 
de 50.001 à 100.000 habitants ; e t 112.50 de 100.001 
habitants et au-dessus. 

4e classe. — Sont rangés dans la 4e classe les débi
tants au détail vendant habituel lement,pour être con
sommés hors de el les eux des vins ou bières au panier 
ou à la bouteille. — Cafetiers-limonadiers non gla
ciers. 

Les nouveaux droits de licence sont , en t e n a n t 
compte de l'échelle des populations, indiquée ci-des-
strs et en commençant par les localités les moins peu
plées , de 11 francs 25 jusqu'à 500 habi tants , d e 15 
francs jusqu'à 1.000 habitants ; de 17 francs 50 jusqu'à 
" 0 0 0 habitants ; de 26 francs 26 jusqu'à 10.000, de 
35- ftattes jusqu'à 20.00S aebitatrts ; de 4 3 franc» 
75 «Maqu'à 60.000 habitants ; o > 6 x f lanc J «0 jnsqa/à 
KXL000 habi tants ; d e 65: francs M-efelâ. 

5e classe. — Elle est composée des débitants en dé-
I tail donnant à boire ehex e a x , e t tenant un billard, 
| aubergistes. Les droits sont de 6 francs 25 jusqu'à 
i 500 habitants ; de 7 francs jusqu'à"!.OC) habitants ; 
I de 8 franco 75 jusqu'à 4 .000 habitant* ; de 12 francs 
] 50 jusqu'à lO.ôuO habitants ; de 17 francs 50 jusqu'à 
I 20.000 habitants ; de 21 francs 25 jusqu'à 50.000 ; 
i de 26 francs 25 jusqu'à 100.000 et d e â l francs 25 
i au-delà. 

7e et 8e classes. — Débitant au pe t i t détai l qu i 
. rend au pot et à la boutei l le e t ne donne, pas à boire 
i chez hii . — Marchand sans échoppe. — Les droits 

sont de 5 francs jusqu'à 500 habitants , 6 francs jus-
, qu'à 1.000 habitants ; 7 francs 50 jusqu'à 4 .000 habi-
i tants ; 11 francs 25 jusqu'au 10.000 habi tants ; 16 

francs jnsqu'à 20.000 habitants ; 18 francs 75 j u s -

s a A «0.000 ; 21 francs 25 JbnearA 100.000 habjtanfa 
e t 45 francs au-dfelà. 

A t i tre d'indication, rappelnrii que p o u les d é 
bitants de boisso/BS, l a licentak par trimestre é ta i t 
ataai fixée : 3 franc* dafje les l ln ia i i i i » au-dessous 
de 4 .000 habi tante ; a, faaacs daaa les oammunes de 
4.QM à 6.000 habllaaaB; 6 franas'Aans lat communes 
da«aBtK) à 10.000 bafcitafetot 6 frabcs 'datas les com-
naaaaa de 10.000 à bV*00 sma-tanta ; 7 ftattes dans les 
snsamam*! de 15.00»~à m\MX) aaAttaato ; 8 francs 
dans les communes de 9J .000 à ovMWO h a b i t a n t s ; 
9 francs dans les communes de 30.000 à 50.000 habi-

de là^Paris excepté . 
Le* itrrérceaes pestvicstt a e ' * e n d W o n i p t e aSktamoat, 

avec les renseignements que nous avons fournis, 
quel le est Vangaseatation qsVIU dervent sunaaer» 
ter. 

Ne tens enfin, qne daaa a n i laaaaaan i an 4.600 ha-
bi tants^les débitants établis hors de l'agglomération 
seront imposés an tarif applicable à la population 
non agglomérée. 

L e s débitants extraordinaires ou forains paieront 
Te droit "applicable aux communes de 500 habitant* e t 
au-dessous. 

UNION SOCIALE l i PATRIOTIQUE 
AVfS. — La période d'inscription sur les 

listes électorales est ouverte depuis le 2 jan
vier et sera close le 4 février prochain à minuit 
Ces inscriptions se font à la Mairie, bureau dbs 
électrons, (entrée rue Neuse, n. 3), tows les 
jours de g iretjres à flrM et de 3-faeuies à 6 
heures do soir. 

L't Union Sociale et Patriotique » inritte 
ses amis à faire connaître au siège de l'associa
tion, café Pandore, 28, rup Pauvrée, les noms 
des personnes de leur connaissance en droit 
de se faire inscrire sur les listes électorales et 
qu ont jusqu'ici négligé cette formalité. 

N.-B. — Le secrétariat de F« Union Sociale 
et Patriotique > est ouvert tous les jours de 
huit heures à midi et de deux heures à sept 
heures du soir. (Le ftimanche de neuf heures 
à midi.) 

- • • • • — 

AVIS IMPORTANT 
Lu d o * f mweVari <U tavf** dit Cowto tout priH 4* 

comiidtrer comme faux leur les iavàht drcrtlc marifue qui 
seraient offerli au destout de 0 [r.TIO le pain et de 1 fr. 75 
ta boite de i, A du pria MéHturi à itui-là.if détaillant 
rend à perte, ou cet obligé de fournir une contrefaçon. 

V i c t o r V a i s s i e r , H o r s C o n c o u r s , M e m b r e d u 
J u r y , e n 1 9 0 0 . 

SAVON P A R I S - M É N A G E 
j p o - v x r l e l i n c r » e t j p o v i r l e » l a i n e s 

Is leer rlroureusement le t i t r e 

(Chronique Jocale 

NOUVEAUX EXPLOITS fl£ CMUBRWIiURS 
Vin sa>ld,s>bU|r*tJa)«sj rsaetds» Mavrajuiaavt 

U n e teaitstUve pajej S r T s f t a p a l 
Voilà une rubrique qui revient trop souvent , hélas 

dans nos colonnes. Dimanche encore, les chevaliers 
de l a pincs? «ef^ïitn*. signalés par les deux nouveaux 
exploits \jue thué allons narrer. 

1M7B B U M A R Q U I S A T 
2 , 0 0 0 f r a n c * d ' o b l i g a t i o n * v o r e » 

La vict ime des cambioleurs est un employé des 
tramways, M. François Cacheux, âgé de 3 r ans, qui 
demeure rue du Marquisat, 6 , avec sa femme et sa 
belle-mère, Mme Vve laéderman. 

Notons d'abord que la maison habitée par il. Ca
cheux es t s ituée à l'angle, de h» rue du Marquisat 
et de la cour Couthier et qu'elle possède cfeua en
trées, l'un* sur la ruv, L'atuxe sur l a oaar. 

Dimanche t,npré--midi, veas trois heures, M. f'a-
i b e u x qu i t ta sa diisasnin, pear al ler , ea cempagaia< 
da sa fômille. rtndro visite à am belle-sœur, qni de-' 
meure r u e Thiers. s 

truand M. Caolieux revint caaa lui vent d ix heures 
i) ne put ouvrir la porte de la rue du Marquant . A*-> 
Hts intrigaë. Il se rendit dans la cour Coathier e t 
là trouva ouverte la seconde porte ia"e*rt«ée <Je son. 
habitation. Plus de dnute , la maison avait reçu, pen-

.4\ant l'abreaoe des habitante, la visite d'audacieux 
malfaiteurs. 

On en e u t v i t e la preuve. A * - m da nhsn**re, t o u t 
était p H e e a H e dan^ la cuisiae. One laaspe aHamoe par 
le* malandrin* «cil lait encore. Le t îre ir l e f armoure, 
dans lequel é ta i t renfermé Targent « a massage, avait 
subi de s peeaaa, mais e n vaàa. 

A l'étana ,ra eàansore de M. e t Mm* Oachrux 
avait é té i euuiéa 4 * féauWn «amble : les «taries gi-
aarant sur l e p l a a r h « e t les meubles avaient é t é 
fracturés. Bans doute que les malfaiteurs n'y avaient 
rien trouvé à leur convenance, car rien n'avait é t é 
enlevé. 

I l n'en; éta i t pas de même .dans la chambre 4 a Mate 
V v e {.ieèrwmari. l i es voleurs ava ient ; pu trouver 

dans le. tiroir de la table deux clefs qui ileur avaient 
donné 'accès à un pe t i t trésor. C'était |u clef d'une 
armoire e t celle d'un coffre en bois qui y éta i t ren
fermé. Dan* l e coffre se trouvaient des liasses d'oaS-
gations a a porteur d u Crédit Foncier d'un* valeur 
naarJnale d e «00 francs-- l'uae en nsnteaait sept e t 
*UUaau>ma4| à Mme aaodnrmliu, e t l'autre «n useaj 
ta i t 4 appartenant à M . e t Mate Oacheux. 

F a i t é t a n g s e t qn'eaiihquc s ta lemcat , ht préoipi» 1 
tatàau de* ua l fa i teur i : seule la liasse de 4 oUàratioaa 
avait é t é volée . 

Les voleurs n'avaient pour'objectif que le* valeurs, 
car iLs n'ont rien pris d'autre. On croit qu'ils rnaussi 
sasent bta habitudes de* gens de la maueev- c'est ata-
si qu'ils e u t é té cbesoher d*AS u s e boite s i tuée dans 
l a cage d'escalier de la cave de* isHuasattee pour 
s'éclairer a t qw'us o n t trouvé sans diaSeultés Un clef s 
de l'aranaàre et, dn «offre aux râleur*. V I 
Faisons remarquer enfin que les malandrins avaient 
placé une elef dans la serrure de la porte donnant 
sur la rue du Marquisat, de façon à ne pas être inquié
tés de ce co té . 

Aussitôt après avoir fait ces pénibles constata
t ions , M. Cacheux es t allé informer M. Lecomte , 
commissaire de pouce du deuxième arrondissement, 
qui é ta i t jus tement de permanence. H étai t environ 
minuit . 

L e magistrat s'est rendu aussitôt rue d u Marquisat 
où il a interrogé longuement les vict imes d e cet auda
cieux coup de main. Celles-ci lni eu t . fait part des 
soupçon* qu'elles portaient sur certaines personnes. 
Sans désemparer, M . Leeamte a opéré plusieurs per
quisitions, au cour:» desquelles i l n'a rien trouvé 
qui pût faire avancer d'un pas son enquête ; trois in
dividus soupçonnés ont pu fournir un alibi. 

Lundi, à ni première heure, le Parquet a été «visé 
e t * reçu les numéros des obligations volées qu'il a 
lancées dans tontes les directions ponr frapper les va

leurs d'oposition. Voici ces numéros : 1.370.802 ; 
1.870.868 ; 1.60T.915 ; 977 .233 . 

R U E S É B A S T O P O L 
L e s v o l e u r s m i * a n f u i t * 

Un autre e x p l o i t e é té commis, qaelqties heures 
plus tard , rue de Scbastopol, mais , c e t t e fois,sans 
succès. 

I l é ta i t environ minuit lorsque le magasinier de l a 
maison de t issus de M. Henri Sell ier, rue de Sébas-
topol. 12, fut tout à coup réveillé par un bruit sur la 

De cet endroit , il entendit très d i s t inc tement un 
bru+t d'outil grinçant contre l a porte de la tue; 
Immédiatement il l'ouvrit e t aperçut d e u x individus 
qui prenaient la fu i te à toutes jambes, dans la direc
tion de la place du Trichen. M. Henri Bouery se m i t 
à la poursuite des deux malandrins,'usais bientôt il 
dut renoncer à ce t te chasse à l'homme, les individus 
é tant parveanu à l e dépister. 
- L e s agent s de police LorrJnois e t Huysusau, avertis , 

ont t a i t dans le quhrttasMaue bat tue qui n e les a pas 
mis sur la trace d e * ednpabW. Toutefois, i ls ont 
teuuvé, rue d e Creuy, lin temessan d e 28 clefs, ainsi 
que deux bougies e t u n t r é n e e o t de corcloaaier, qu'a
vaient abandonnés les malfaiteurs. ** 

Ces derniers avaient t e n t é de fracturer la porte de 
l a maison de M. Henri SeUier en sciant le boas qui as 
trouve près de la serrure. 

fjam.eiauuêta-a .été saonsnte par ML-Leeoaste, e o u v 
m i a ^ i r e ' d e police de la rue des Arts. 

! / • pjrai'»*» e , f l a i r e d e f a * t * m eVpri-
t u r e s . — M. Delalé , le juge d'instruction qui est 
chargé d'instruire la grave affaire de faux ea eeri-
fgre» t^Meanereiales dans laquel le sont inculpe» les 
deux, frètes1 Beajne't^ « reaxit, lundi matin, en liberté 
provisoire, M. Aimé D e s m e t . On «e rappelle que ce 
dernier'avait déclaré s voir simplement porté à l'e<-
courpte les traites fausses signées par ton frère aine, 
Auguste . Ce dernier a avoué que lès faux commis par 
lai s'élevaient à une valeur dé 100.000 franc*. 

LÀ S T A T I f l T r Q r B R E L i T U B t l S B D E !900 . — 
Voici pour l'année 1900, la s tat is t ique religieuse des 
diverses paroisses de Roubuix : 

A ga int -Mart in , il y a eu : 2T9 baptêmes, 165 saa-
i-iuges et 219 enterrements ; le nombre d e eommn-
nions a é t é de 140.975. 

p té 705 baptêmee, 150 m a 
ie nombre des commu» 

A N o t r e - D a a t B . a a i e t 
riages e t 788 eatertenui 
Bien* a é t é de 08 .4W. 

A Baurt >*ae-Baptaita : 181 baptêmes, 48 mariages , 
I I S entarreinauta e t VX^O communions. (La popula
tion de ce t te aaraisseï «at d e B.2QÛ. 

A fiaietexEIieaaujth t efA liamtfciies, 202 mar iages , 
38a enterreaf nbs ut 63.«Mcoaax*Anions. 

A eain*-*kpuSeau : Se» uadêêrnav, 443 m a r i a g e s r 

835 eaterreuseaui e t envtaai ér.Ouu communions. 
B a u s la n o u i e n e paroisseHMnr-Antoine de Padoue 

il y a e u depuis le 22 jui l let , date d'ouverture : 41 
bantêaaea, 30 marisr on 18 sut n 111 aicntu e t 4 I ê 9 
communions. (Ls population de) natte aaroisaa est da 
4 .300 âmes . ) ' , ,-; * , 

. MO t̂ I^IJ -̂ ^jÇprjçrjpB. _ ijjfÎLm, 
nons avec un vif regret la mort de sosur Angèle da 
ba ia t i a e a r i n , --"-•• •• -• • ea * T i „ . < | . i l . 
régulier de Notre-Dame du Mont-OarmeL décédée 

é ta i t Mkl^\le^année, à ^ J o n ^ g é e l h T o ^ S ê ' reli-
g ion. Ses funérailles auront neu , jeudi à huit heures , 
^ ^ £ * > ! ! & » * > • • • • • ^ • ' l - u ^ ^ ^ l w n r e * e t 
demie à Baint-Martin: 

U N E M E S S E sera célébrée, llhnrfnHK! *procha*i, à 
hm» heures, d a n , a » obameaedvCollè«>Hà#utBssst^au) 
d. W --ualam-,! 'lJÉf*tr«-»»™ S > ' m ^ » « ' « 
des Aaeierm exève f d lH'éaJrl lns ïenwnl^éléTie ' ré 12 
décembre dernser.' £ •£ 

£&&& YismBLj^^ t 
B e \ u s r ^ * ^ X r t * 1 l f c u » I ' r * I , C " * * 2 X 2 1 * * * ' - e ? 

adresser « » te légr inmie t le tKenvenOé et de cordiale 
sympathie.- , » . , * ' , . 

M. Alphonse flahyrie, président du a Tir National 
de Boubaix • vient de recevoir du noble vieillard .ac
tuellement en Hol lande, la réponse suivante : 

t Monsieur ls Présidant 
de la société s Ls Z3r NatwaaL o> Boubaàr V. 

» Je vous remercie da ts**amna*w ae sjuipalhis «or-
diale que vous m'avez donné. Ces marques chaleureuses 
àTietéret me sort partioahwreaent précieuses. feHes me 
réoeaiorteat aiaaf «ne «aan a iaal i dau* 1* Wtta suariaue 
qne noas soutenons au nom du droit et de l'humanité. 

» Vénales «eréer, Menafenr fc Président, avéte ferpTss-
siea de ma gratitude, l'assuraao* d* mes sentiments db-
tingoes. 

's Ls Président d* l a République Sud Africaine, 

» P. S. — V e u i l l e s étr* mon, intarpriMe auprès des 
membres de votre société. » - mfr 

L E S R E S U L T A T S D E L ' E X Ï t i O ï T A T I O N D E S 
T D A M W A Y 6 P E N D A N T L E le» « E M E S T R K D E 
L ' A N N E E 1900. — Voici quel* 4 n t é t é . pour h» 1er 
semestre de l'année 1900, les résultat* de l'exploita
t ion de la Compagnie Nouvel le des Tramways de 
Itoubaix-Tourcoiàg : ^ ) 

Longoeur réeUemènt construite au 80 juin, 3 8 
kilomètres ; longueur moyenne exploi tes pendant 
la même période, 30 kilomètres ; dépenses d établis
sement au 30 ju in , 3.721'.295 f rancs ; recet tes , 
528.340 fr. ; dépenses, 379 .734 fr. ; produit n e t , 
2Ô0.515 fr. ; recettes par k i l omètre , 17.608 fr. ; d é 
penses par ki lomètre , 9.258 ; produit net , 8,350 fr. , 

'rapport de* dépenses des recettes) '53 pour cent ; re 
cette» par jour-kilomètre, 07•'fr. 

P e n d a n t la même période de l'année 189B, las r e 
cettes o n t é t é les suivante : ,1a, longueur du réseau 
é t a a t la même, les dépenses d'établissement étaient) 
au 3 0 juin de 3.740.015 fr. ;'Jés recettes ont é té de 
4 9 7 . 7 8 1 ; les dépenses de 2 0 2 . 9 1 0 ; d'bù un produit 
ne t de 234.873 ; recettes par kilomètre, 16.593 fr. ; 
dépenses, 8.7ti4 fr. ; produit ne t , 7.829 fr. ; rapport 
des dépenses aux recettes , 53 pour cent ; recettes par 
jour-kilomètre, 92 fr. 

P R E M I E R E N E I Q E . — L a neige a faH son ap
parition lundi matin, à la première heure; e l l e e s t 
tombée en flocons serrés qui ont * u b ientôt fai t da 
recouvrir d'un blanc manteau les toi tures e t les rues . 
C e t t e première neige a eu pour efiet de radoucir u n 
peu la température. 

L ' A F F A I R E D E M Œ U R S D E LA R U E D E T U -
NB3. — En vertu d'un mandat de dépôt dél ivré par 
M. Prud uornme. juge d'instruction, la v ict ime de* 
manoeuvres ahortives de la rue de Tunis, Marie Mê-
hard, qui était en trai tement à l 'Hôte l -Dien, de
puis le 11 octobre de l'année dernière, a é té condui te , 
lundi mat in , à Lène, p a r / a g e n t de sûreté Labbe , 
et écrouée à la maisea d'araèt. 

U N J E U N E H O M M E B L E S S E P A R U N S A R M E 
A F E U . — Dana, la mat inée de lundi vers neuf h e u 
res, M. Fernand D u t o i t , sellier, âgé de 18 ans, qui 
demeure avec ses parents rue de Lanuoy, 283 , vou
lant achever de tuer nn lapin qui avait , sans doute , 
ia vie dure, arma s e s revolver, une arme dn calibra 
de <> aailhujrVtjes.. 

Mais tandis qu'il manipulait le revolver, re coup 
partit e t la balle v int atte indre le jeune homme à 
la main gauche qui fut percée. 

M. le docteur Dnbar, appelé aussitôt, a extrai t la 
balle qui «tait restée dans les qbairs. L a guérison 

DERNIÈRE HEURE 
3 , É D I T I O N (De no^.rn7rpffian,, ") 3" É D I T I O N 
US P R O J E T D E 1J01 9 1 R L E S ASSOCIATIONS 

L E S E X I G E N C E S . D E S SOCIALISTES 
Paris , 7 janvier. — Noas voue avons f.iit par*, <"é-

jà, des t irail lements qui s'étaient manifesté* dans 
l'iis-emhlée des délégués de» groupes ministéi els, 
entre cas déléafaés «t 1* gouvernement, au sujet du 
projet fur les associations. Les socialistes é l e . e i l , 
tous les jours, de nouvelles prétentions, et le g'i >ver-
leni Mit a peine à les satisfaire. D e nouvelles réuni m s 
. loiveut avoir lieu ces jours-ci pour amener iui_> t n -
t e e t e . ' I d bruit court que la Chambre, le bure ni dé 
tinitif une fois constitué, pourrait bien s'ajourrer à-
jandi, pour donner, à ce t te entente , le t-m^s de 
«'étsb'lr. 

LA D E S A F F E C T A T I O N D E S S E M I N A I R E S 

Paris, 7 janvier. — Le. « P e t i t Sou» avait annoncé 
que le gouvernement venait de prendre la décision 
d» faire, rentrer l 'Etat e n possession de ses immeubles 
qui avaiect été jusqu'aujourd'hui mis à la disposition 
des évêchés pour servir de séminaires et que, déjà, 

. fancienha abbav«> de Luxeui l , dans la Hiu tc -Saône , 
.venait d'être dés.tffeotée. Ou confirme da Luxeui) , 
ce nouvel acte de guêtre qui a produit , dans la popu
lation, la plus grande émotion. Le pet i t séminaire 
de LurV'uil est l 'établissement 3e plus considéra
ble e t Ib plus florissant d u diocèse pour le roerute-
jo«nt du elergé. 

M. L ' A B B E L I A R D 

Montcl imar, 7 janvier. — L'abbé Liard, curé de 
Châteauneuf, d'e Mazenc, a comparu devant le tri
bunal de Montél imar. On se rappelle qu'il était ac
cusé d'avoir prononcé en chaire, des paroles injurieu
ses pour le gouvernement . 

Or, il a é té prouvé que les personnes qui préten
daient avoir entendu les paroles incriminées étaient 

•absente» de la commune, le jour où M. l'abbé Liard 
avait prêché. 

Malgré cela, M. l'abbé Liard a été condamné à 
cent francs d'amende avec application de la loi Bércn-
eW. 

L E S S O L D A T S E T L E S E X A M E N S 
Paris , 7 janvier . — U n e circulaire du Ministre de. 

•a guerre prescrit qu'à l'avenir, les jeune* soldats ne. 
peuvent être admis, après leur incorporation, au bé
néfice de l'article 23 de l a loi du 15 ju i l l e t 1889, 
<rest-à-dire prendre part aux examens dans les écoles 
virées par ledit article (agriculture, commerce, insti
t u t agronomique). 

L ' E C H O U À G B D U . R U S S I A 1 
A M A R S E I L L E 

KartcUle , 7 janvier . — A «inq heures du evir. la 
s i tuation du • Russie 1, des M e m a g e m a TTfr'l'm»*. 
a y a n t V bord une centaine de s a ^ a g e r s , 9 o i î * * » 

échoué à Pa i aman, é ta i t asses mauvaise, à cause de 
l'état do la a*rr. Le canot de sauvetage du « Orau;-
du-Roi » n'a pu lui porter secours, et les v a p e n r i 
expédiés «ur les l ieux, n'ont pu l'approcher. La si
tuat ion est critique pour le navire, nu i s il n'y * au
cune inquiétude a avoir à Fégsrd des passagers et du 
personnel. 

. A R R E S T A T I O N D E F A U X M O N X A Y E U e î S 
A B O R D E A U X 

Bordeaux, 7 janvier. — Trois faux mqnaayeurs 
qni fabriquaient des pièces de cinq francs e t d e deux 
francs, à l'effigie de la «Semeuse» ont é té arrêtés 
aujourd'hui. I l parait qo'ils sont parvenus à faire pas
ser des pièce* fausses, même à la succursale de l a 
Banque de France. L e s .pièces fausses sont en argent 
<*t les faux mqnnaveurs ee sont contentés de la dif-
fén-np> entre la valeur ucmina le e t la valeur nominati
ve de la pièce. D e u x des faux mennajreurs sont d'o-
riginc espagnole, et le troisième est un petit industriel 
de Bordeaux. 

L E F A U X B R U I T D U P R O J E T D ' A N N E X I O N 
D E LA B E L G I Q U E 

PsriV, 7 janvier. — La «Libre P a r o l e s de demain 
«lit, an sujet du brui t , lancé par nn journal belge, quo 
la France caresserait le projet d'annexer la Belgi 
que : ^ 

« Nous us.wiaimes pas surpris que ea* information» 
scient mises en unulatiou ; elles font partie d'un plan 
d ensemble cTune campagne qui a, pour cbjectif, notre 
isolement tctaL ' '• 

" , T o , f ï ? rfcontaTS " f évidemmeut la même origine 
que les brait* de retraite de l'ambassadeur de Russie et 
tous les eraits de nature à nous brouiller avec tout le 
monde, a créer, ««tour de cette pestiférée, qu'est la 
t rante, un cordon d'isolement. « 

L E S E L E C T I O N S E N A U T R I C H E 
Vi ,;n n ( '» 7 janvier. — La note caractéristique des 

élections est un amoindrUsement considérable lies 
socialistes internationaux. 

_ Leur principal domaine éta i t la Bohème . Or snr 
. mandat», ils n'en gardent qu'un. E n Moravie ils 
en perdent un sur trois. A Vienne ils gardent deux 
«panskts mais c'eut c r i k e à l 'appoinl-dei voix que l eur 
ont (tonnées les juifs pour faire échec aux candidats 
antisémites . Ce n'est donc pas un succès. En somme 
ihi avaient 14 députés ; Us n'eu a a t plus que 1 0 . 

Une dépêche erronée de* agence» avait m u — n i 
l'échec dn docteur Lueger , 1* chef ant isémite , beeng-
mastre de Vienne aux élection* législatives, c'est le 
contraire qui est l a vérité i l e docteur Lueger a é té 
réélu avec 2 .000 voja^de majorité. -, 

S U I C I D E 1 > T » A N G I M N M I N I S T R E 
A l r R I O H l E N 

Vî«uu9, 7 janvier. — L'an si n i ministre «ht eean-
• n m e e t c iU *n 'wi i i » «m «nef de W tutHase heugroise 
d* ]'Eap**.fio« de Pan>, *f. Bala Lminres, q«i «raf-

frait d'une grai'é maladie nerveuse, s'est suicidé au
jourd'hui, en "c jetant dans le Danube. 

LE FROID ET LA NEIGE 
A PAKIK 

Paris , 7 novembre. — D e S heures à 7 heure- , ce 
soir, la neige est tombée, dans Paris , très dense, e t 
a entraîné immédiatement des troubles dans la cir-> 
cotation et , sur divers points , des accidents assez 
sérieux. Snr 1rs boulevard» e t dans les principales ar
tères, sut les places surtout e t aux carrefours, s ta-
ujîonn.rit de »i"mbr*ms*«» «suture», omnibus , ete , 

qui n'ont pu continuer leur route. 
Beaucoup de chevaux se sont abattus; la plupart des 

autres ont é t é dételé* e t conduits , à la main, à l'écu
rie. Les voiture» des postas •Iles-mêmes n V n t pu ga
gner les gares aux heures réglementaires ; beaucoup 
de courriers seront manques. Seuls , le* automobiles 
et les bicyclette- continrent leur as*relie. L'adminis
tration, cependant prévenue, ne prendra que bien 
tardivement le? mesures d usage. On prévoit, pour 
cet te nuit, uu fort verglas*, qui accroîtra encore les 
difficultés de la circulation même pour, les piétons. 

OAKS L E S nf 'PMtTKW.HTI S 
La neige tombe abondamment sur ploslenrs points 

de la France, A Bériers, la circulation des trains e s t 
interrompue, et les communications avec les environs 
n'existent plu». 

Le froid est très vif à Sâ int -Maixent , à Morlaix, 
où le thermomètre e s t descendu cet te nuit à neuf 
degrés. 

A Bourges, un cult ivateur est mort d'une wmg*«-' 
t ion sur la grande route . 

LA GUERRE DANS LE SUD DE L'AFRIQUE 

L E SUCCES B O E R D E L I N D L E T 
Londres, 7 janvier. Voici le t e x t e exact de la 

dépêclie de lord Kitchcaer : 
« Résidence Pretoria, 6 janvier, 5 heures 30 soir. — 

Babmgton a attaqné hier les commandos de Delarey et 
de Steenkany, à Nuasrwport. L'ennemi a été obligé de se 
îetirer au nord -me*t. Je n'ai pas encore reçu ta liste des 
pertes, mais en les annonce légères. Uu docteur boer 
âvoae vingt morts et blessés. Le commandant Dnprecz 
a été fait prisonnier. 

» D'après les rapports de blessés arrivé* à Heîlbronn, 
il semble qa'<m détachement, fort de cent vingt hommes, 
appartenant aux forées du générai Knox, est venu en 
cwntact arrao uae force boer, mptràsur* en nombre, près 
d* Liadaw. 

» J'ai 1* regret d°anaenc*r «ue 1* l>«a»>anaqt goleael 
Lajng, «t deux officiers ont été. tués, ainsi que qoùu* 
bonunes ; deux officiers et vina,t sept hommes blessés. J« 
n'ai reçu aucun détail dn géeeTal Knox as sujet de cet 

U N E C O L O N N E A N G L A I S E D E C I M E E 
Londres, 7 janvier. — Les jotainaJux publient des 

extrai ts d'une lettre d'un, yeojaaa qiîi faisait partie 
d u r a funeuee ce lenee d u général Çarrjngten qui 
f u t a u t o r e é e pur l i e Portugais b débar ' ïue^h >Hir* 
jÉmr aller ensuite nrendre u revers -ré* Boer» ara' 
x r u n m * ! e t SUT h aort û> la^filuln) ou U'a j a m a h pu 

obtenir des renseignements pré a s . D'après certains 
passages de ce t te le t tre , on peu t croire que ce corps 
expéditionnaire, compose de plusieurs milliers d'Aub-
traliens et de 'Teomen s'e-st ton lu au soleil africain, 
décimé par les f ièvres et le ma îque de vivres. 

L'auteur de cet te lettre se plaint qu'on ait mis 
les soldats à la demi-ration, et qu'on parle de dimi
nuer encore ce t t e maigre pitance. 

Après une quinzaine «Je c e tra i tement , dit-i l , nous 
oemnreiieâtees à grogner e t l'en nous amena à Tuli 
sens pré tex te de anus ravitailler. Mais là, nous >om-
mne tombés presque tous malades de ces terribles fiè
vres que dégagent tes aaarais, e t c'est d e mon lit 
d'hôpital que je vous écrit ers l ignes. 

On nous a. «mis dedans • e t s'engager c'est s'expo
ser à mourir de faim e t à être conduit à la mort par 
des incapables. f 

N . B . — On annonçait il y * rlcua jenrs, qu'Une 
grave émeute avait éc laté parmi tes Abyssins e t 
SomaJw engagé* par C e c i R h o d e s pour aller par 
Beïra travai'ler, enoharaés, aux ruines de la Rhodé-

LES ÉVÉNEMENTS OC CHINE 
r . \ E - » B V J 8 i O N B E S TRACTE» H E C O M M E T CE 

S h a n g h a i / 7 janvier. — Un télégramme de Pekjn 
dit que le nouveau piinîstre d'Angleterre, sir E . 8a-
rew, a proposé Une révision des traités de commerce 
existants!, por tant sûr les points suirsjsfs ; 1,' Liberté 
pour tou* l e s navires cabotteurs ; 2." liberté peur 
tous les navjres.de commerce naviguant , dans les eaux 
intérieures, e t spécialement sur le TaB|g-Tsé ; 3 . Tau-, 
torisatien d'importer du sel é t ranger ; 4 . l'établisse
ment de prescriptioris' potis encotu-ager les Chinois à 
placer des capitaux dans, les entreprises étrangères; 
5. m e u r e s a prendre pour augmenter les importa
tions e t les exportations de la Chine ; 6. protection 
des marques de fabrique ; 7. protection des ports 
affrétés. 

On ajoute que les puissances n'ont pas accepté ea», 
propositions, et qu'elles en ont ajourné la discussion 
jusqu'à ce .queTes ar tu l e s principaux d e l à note a ient 
é té acceptés. 

— .*>. 

Dernières nouvelles «regieoa.es 
UN ACCIDENT MORTEL A BRCAV. — C n ouvrier 

charpentier, Loats t ^ a r e e t , o t an*, était occupé à gui
der un* piàos de -beis sur Un* scie circaiaar* leaqe'en co
peau, lancé violeaunent, lai cirera l'os teniperxt snrrtaut 
la cervelle à an. 

Trois heures plus tard, le malheureux harraulini ateu 
ru» à rhépital ou on rarait transporte, il était pire d* 
quatre entant». 

LA' j^ftlFLE' TENTATIVE D'AS^ASMÉAT D E 
v^lTlrEtTLll ï . ; .-+ TTESCENTE D U , PJkBQÛEX. — 
JMi^m^^é^M.pp^pm^agit JwsbtwSMx ac-
coaniitgae aie seu rvefsVr, r e s t renan, en veitsre, à V«nj-
deville, où, après esssir faH le oauetat des fieux, a a intef-
tamé suagaseirnt h * Use** ili'iij*W et de Hanluisia <«-
moias. La mandat «faraêt a étal eaaefce dgué, «t J ê i a W -
leseent 4* l'aeeenau e n w y é dxeamnua* n » dasecaiae?. A 
six heures et demie, 1* Parquai, quittait Vaaaterll)*, t our 
r*nt rer à Lille, 

COTOSS A H E B K A I Û» 
Nen-y«rk, 7 jaavier. — Ouverture soutenue. — Ban» se 

de 8 point» sur janvier et de 7 peints sur mai. 

Neur-Yoi";, lundi 7janvier 1901. 
( s t r * d*j o l A t n r e 

TEEME 

tau vier... 1901 
r'évrier. 
dan 
Avril 
Mai 
Juin 
Juillet 
A-oM 
Septembre . . . . 
Octobre. 
NovetnLns. . . , 
•eceuiûre 

MV 
osjeur 

« . 8 5 
9.61 
9.m 
9.S5 
9.55 
9.58 
9 4 8 
9.19 
8.66 
8.T7 

__ 
T — 

VORK 

précedeate 

9.92 
9.64 
y.iit» 
9.56 
9.36 
9.5» 
9.49 

, U.2Q 
8.67 
S.87 

SEW ORLÉANS 

oej\>sr 

9 . 5 4 
9.51 
9.50 
9.49 
9.48 
9.47 
9 1 6 
9.00 
8 i ï 
8.03 

prscédaat* 

9.52 
9 49 
9.48 
9.47 
9 47 
9 46 
9.44 
9.00 
8 38 
8.00 

_ 
K E C E I T E » 

Portfdçs EUU-Unis . 
der intér ienr . . 

CI JOUR L«V T B V 4 
4ft.|)091i»ll1» i l .ODObaUes. 
13 .000 » 16 .000 > 

îu> 
J B n l I e t l a «u«M*M>roioa;i«iue 

BOUBAIX, Inadi 7 janvier 1001. 
2 heures scir, 4° au dessous de zéro, — 'Ï08, variable. 
6 be*res soir. S* aadeésofts de xéro. — 768, variable. 
9 heures soir, 6* agressions m) uéna. — 768, variable. 

Mardi 8 j*uvier 1901 
Mi»uit, 6° 1 2 au-dessouq d* z é r o . — 768, variable. 
fi beures uratin,' 7° àu-des^oas de zéro. « - 768, variable. 

' - C O N D I T I O N P U B L I Q U E D E S L A I N E S S O I E S . 
ET COTONS D E E p U R M l E S . — Relevé* mensuel? 
cernVJar*tn% : " • " j ; ^ -" ' ^ «d 

Mouvement dtTMors'fle décembre 1899. — T.'SgS 
colis de uùne fCjgmtB, "181 .t>86 « t : 8 0 !J 2 .896 ootis de 
laine n l é e , _ 4 0 i l 2 1 a i l . 30 . — Total, 4 ,289 colis pcsaafa 
ensemble 506.158 ai l . 10. ' — T i t r a g e s , 1.469 opéra
tions. 

Mouvement du mois de décembre 1900. — 2 .978 
colis d e laine peignée, 337.302 kil . ; 2.Ç22 colis d e la ine 
filée, 403.601 kil. 80 . — -Total, 5.800 colis pesant 
ensemble, 740 .903 kil . 80. — Titrages, 1.6p0 opéra
tions. 

Le Directeur : E d . GKTDAJNE. 

R E L E V E C O M P A R A T I F M E N S U E L D B S O P E 
R A T I O N S D U C O N D I T I O N N E M E N T : 

Laine BWmmm ••' Laine filée 

1 8 9 9 1900 1699 
Rennais . - . . 2.192.9Ô3 1L668.U7 êSaJOl 4as(ju45 
Re iaw 438.727 553.826 78.065 «ti.644 
Tourcoing .. 2 .700.941 2J12.ST4 388-048 401.944 
A « i e n a , . . . v , 4 g J U J4>485 7 D J 8 6 40 .433 
Fcmrmies . „ 1 6 3 4 3 7 3»7J0s2 405.121 4O*Vfi03 

.TV»t»ux , u « . M 0 . I 6 9 &.W1.443 M W . d l Z 1.4W.847 
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�regieoa.es

